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Témoignages de fraternité  
pour une attention particulière aux merveilles et fragilités de chacun

Coup d’gueule. Il arrive qu’un élève soit rejeté par l’ensemble de la 
classe. C’est toujours délicat. J’ai envie de prendre le parti du plus 
faible et d’amener les élèves à changer de regard.   
Professeur de SVT - collège St Exupéry à Roubaix

Coup d’pouce. Un incendie, une famille dans la rue, un collège se  
mobilise pour lui redonner le sourire : vêtements, meubles, vaisselle, 
collectés en quelques jours pour les aider. 
Adjoint en pastorale d’un collège de l’Enseignement catholique

Coup d’coeur. 200 jeunes de toutes les religions se rassemblent pour 
rendre hommage à Nawen, une élève tragiquement disparue dans 
un accident. 
Adjoint en pastorale d’un collège de l’Enseignement catholique

Coup dur. Une équipe d’enseignants solidaires pour faire face et sou-
tenir un collègue qui risque d’être “déchu” de sa mission. 
Adjoint en pastorale d’un collège de l’Enseignement catholique 
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« Jésus les rejoignit et fit route 
avec eux » Luc 24,15. 

Sur le chemin d’Emmaüs, Jésus, 
le Christ ressuscité, rejoint ses 
disciples, il les écoute et leur 
donne le moyen de saisir ce 
qu’ils vivent avec Lui et avec 
leurs frères. Il suscite des apôtres 
et des témoins.  

Dans le monde où nous vivons, 
ils sont nombreux et variés : je 
désire m’adresser successive-
ment aux uns et aux autres.

Aujourd’hui, c’est à vous que je 
m’adresse, vous les enseignants 
et éducateurs qui travaillez au-
près des enfants et des jeunes.
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Vous faites un beau métier. Je le sais 
parce que je l’ai moi-même exercé. 
Dans des écoles, des collèges, des ly-
cées ; dans l’enseignement supérieur, 
public ou catholique ; dans des insti-
tutions spécialisées, vous faites route 
avec des enfants ou des jeunes. Pour 
un temps, vous avez la charge – que 
dis-je ? la mission ! – de les aider à 
grandir et à se structurer, à devenir 
adultes. Ils ont besoin de trouver de-
vant eux des adultes qui croient en 
ce qu’ils font, qui sont habités par la 
confiance. 
Je sais que ce métier vous passionne. 
Mais je sais aussi que certains le 
trouvent difficile et l’exercent dans 
des conditions jugées médiocres  ; 
certains même sont habités par 
l’amertume et perçoivent des dé-
calages notoires entre ce qu’ils sou-
haitent donner et ce que les élèves 
attendent. Votre enthousiasme est 
souvent mis à l’épreuve. Je sais aus-
si, dans ces heures-là, les solidarités 
que vous vivez, les compagnonnages  
nécessaires et fructueux que vous ex-
périmentez. Le métier d’enseignant 
ou d’éducateur n’a pas d’avenir s’il se 
vit isolément. Vous êtes liés à d’autres, 
et c’est toujours ensemble que vous 
pourrez bien vivre votre responsabi-
lité professionnelle.
Je vous entends souvent dire que si 
vous avez choisi l’enseignement, c’est 
parce qu’un jour vous avez été sé-
duits par la façon d’être d’un de vos 
« profs » : mystérieusement, tel de vos 
maîtres est devenu un témoin et vous 
a donné l’envie de faire grandir, de 
transmettre, de rendre plus humain. 

Croyez qu’aujourd’hui encore votre 
manière d’accueillir, d’accompagner, 
d’écouter les jeunes dit quelque 
chose de ce que vous portez et leur 
donnera de découvrir leur propre 
chemin. Dans une lettre écrite dix 
ans après le Concile, le Pape Paul VI 
disait que «  l’homme contemporain 
écoute plus volontiers les témoins que 
les maîtres ou s’il écoute les maîtres, 
c’est parce qu’ils sont des témoins  ». 
Cela reste vrai. Les jeunes ont besoin 
de vous. 
Depuis des siècles, des hommes et 
des femmes, habités par le Christ, 
ont compris que l’Evangile est un fer-
ment de croissance et d’humanisa-
tion. Certains d’entre eux ont voué leur 
vie à l’éducation, comme Don Bosco, 
Nicolas Barré, Ignace de Loyola, 
Louise de Marillac, Marie-Sophie Barra,  
Jean-Baptiste de la Salle... et tant 
d’autres. Leurs intuitions demeurent 
contemporaines. Certains en vivent 
encore. Cherchez à les découvrir, et à 
en vivre aussi. 
Les jeunes vous changent. Ils vous 
ouvrent. Ils vous «  déménagent  »  ! 
Je vous invite à mesurer ce que vous 
devenez, car enseigner est bien un 
«  exercice spirituel  ». Mettez des 
mots sur ce que vous vivez, et si vous 
êtes croyants - pourquoi pas avec 
d’autres ? - tissez ces mots avec ceux 
de l’Evangile. Du nouveau en jaillira,  
il vous donnera de servir les jeunes 
générations avec une joie renouvelée.
Oui, vous faites un beau métier.

† Laurent Ulrich, 
Archevêque de Lille
1er novembre 2012


